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^ péleriniige à la Meeque. Il y en â de fdrt

riches I oir lei marchaildf se jol|^ent à ces

çnraTanes pour foire passer leurs iUarchiuiâises

des Indes en Europe i
et d'Europe aux Indes.

Quand ces caravanes arrivent à la Mecque, il

s*3r tient une grande foire où se trouvent une

multitude infinie de marchands mahométans

avec toutes les marchandises les plus précieu-

ses des trois paities du monde qu'on yéchange.

iiC roi de la Mecque s'avba de faire piller les

çaravaiiies des Indes et de Turquie ;en 1609
et 1700. Ce prince s'appelle Chétif ou Noi^te

par exe€Uençe y'j^rct €(n% prétend ét|« des^

cen^tt dU'prçiphèto Mahomet. Le grand-Sei-

gfie9i: ^oit depuis long-temps en possession

d|^ donner rinvestitujre de ce royaume; mais

ce cbérif, qui est fier e| hautain , s'est soust^1it

à iWtorité du grand-seigneur, qu'il appelle

par mépris J^hn mamluq , c'est-à-dire , fiis d'un

esclave,

Médine est la capitale de son royaume; elle

est fiimeuse par le tombeau de Mahomet,
comme la Mecque Cbt célèbre par sa naissance.

Le prince ne demeure pas souvent à Médjine

,

parce qu'il est presque toujours à la tcte de ses

armées. Les Turcs en arrivant à Médine, ôtent

leurs habits par respect, ne gardiint qu'une
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